
MARS - LE MOIS DES DROITS 

DES FEMMES 
En ce 23 mars, les Rosies* de l'Oise veulent vous dire que vous êtes toutes 

des reines. Cessons de nous juger et groupons-nous pour faire sororité. 

Toutes mobilisées pour conquérir de nouveaux droits et gagner l'égalité. 

Éduquer à l’égalité, un enjeu majeur 

Créons une société plus juste en offrant à nos enfants une éducation à l’égalité digne de ce nom ; une 

éducation qui leur permettra de s'émanciper et de comprendre les mécanismes de domination 

s’exerçant dans notre société.  

Réclamons une éducation non sexiste, la mise en place effective d’une éducation à la vie affective et 

sexuelle qui intègre les notions de désir et de plaisir, d’une éducation au consentement et à l’égalité. 

Notre corps nous appartient 

Refusons de nous soumettre au diktat des normes de la beauté, de la féminité, du patriarcat et de tout 

ce que la société exige des femmes. A l'heure où Macron appelle au réarmement démographique, 

nous avons le droit de faire nos choix de vie et de ne pas être définies uniquement par la maternité. 

Vivons librement. Vivons notre orientation sexuelle, nos identités dans leur diversité sans peur. 

Stop aux violences sexistes et sexuelles 

Alors que de nombreuses femmes trouvent le courage de témoigner, dans la dynamique du 

mouvement #MeToo, l’impunité persiste, seulement 1% des viols sont condamnés. De plus, nos 

dirigeants qui se permettent d’apporter leur soutien à des personnalités publiques, mises en cause 

pour viol ou violences sexuelles, renforcent ces schémas d’oppression. 

Réclamons les moyens de lutter contre les violences, pour l’application des lois existantes, le vote 

d’une loi-cadre contre les violences à l’encontre des femmes, des enfants et des minorités de genre. 

 

Faire avancer les droits des femmes c’est faire avancer les droits de toutes et de tous et 

construire des sociétés justes, solidaires et démocratiques. 

 

*Initiative créée en 2019 pour rendre visible la question des droits des femmes dans les mouvements sociaux 

et font de la joie une arme de résistance féministe ! 




